
III
ème

 Dimanche de Carême 

 

 

Heureux ceux qui entendent la parole de Dieu et qui la gardent. 

 

En ce 3
ème

 dimanche de carême, nous poursuivons notre lente montée vers Pâques ; nous 

continuons, je l’espère, à être fidèles à nos résolutions, ce qui, d’après ce que j’ai entendu 

dire, est le secret de votre teint resplendissant qui, et je cite dans le texte, fait pâlir d’envie 

un club mediste des caraïbes. 

 

La lumière de la Transfiguration est encore présente à nos yeux, et surtout dans nos cœurs, 

comme prémices du bonheur à venir, une sorte d’encouragement par anticipation de la 

gloire future. 

 

Et comme pour nous rappeler l’importance de cette lumière de Dieu sans laquelle nous ne 

sommes rien, Saint Paul, vous l’avez entendu, nous l’affirme haut et fort : Nous sommes 

Lumière dans le Seigneur. La conséquence, vous la connaissez : si nous sommes enfants de 

lumière, alors marchons en enfants de lumière ; soyons bons, justes et vrais. 

 

Nous n’y sommes pas encore mais nous nous y efforçons ; nous devons être prêts pour 

Pâques. Si nous avons pris un bon départ, gardons le cap et maintenons le rythme. Si nous 

sommes encore sur la ligne à nous dire qu’il sera bien temps demain de commencer, alors ne 

tardons pas, courons, courons vers Celui qui nous attend. Ne perdons pas ce temps précieux 

qui nous est compté. 

 

Qui n'est pas avec moi est contre moi, et qui n'amasse pas avec moi disperse. Notre-Seigneur 

nous prévient. Etre avec Jésus ou être contre Jésus. L’Evangile d’aujourd’hui semble illustrer 

parfaitement ce choix radical qui nous est demandé. De quoi est-il question ? Ou plutôt de 

qui ? Heureux plutôt ceux qui écoutent la parole de Dieu et qui la gardent. D’un côté le 

démon, Belzébul, Satan et de l’autre une femme, une bienheureuse. Du démon, vous en 

avez déjà entendu parler il n’y a pas si longtemps. Laissons-le donc, si vous le voulez bien, 

dans sa niche, si on ne s’en approche pas, on ne risque rien. 

 

Laissons le donc pour nous concentrer sur celle qui manifestement en est tout l’opposée. 

Après avoir entendu la prédication de Jésus sur le démon, une femme admirative loue la 

mère d’un si grand homme ! Bienheureuse est-elle votre Mère d’avoir un tel Fils ! Et la 

réponse de Dieu tombe lapidaire : Heureux plutôt ceux qui écoutent la parole de Dieu et qui 

la garde. Comprenons, chers amis, la Vérité que nous enseigne le Christ sur la grandeur de sa 

Mère. Comprenons bien quelle est sa Gloire : Heureux plutôt ceux qui écoutent la parole de 

Dieu et qui la gardent ! 

 

Lucifer, avant d’être déchu, a entendu la parole de Dieu, le Verbe de Dieu, la deuxième 

personne de la Sainte-Trinité. Il vivait en sa présence. Il ne l’a pas gardée, Il la refusée et en 

toute connaissance de cause. 

 

Et à l’opposé, il y a cette Mère dont la femme de l’Evangile nous parle, la Sainte-Vierge, qui 

n’est pas de cette engeance de vipères ; Notre-Dame, c’est la nouvelle Eve, celle qui écrase 



la tête du Serpent, celle qui est la Mère du Verbe incarné, elle écoute la parole de Dieu et 

elle la garde. 

Rappelez-vous l’Annonciation : Faites de moi selon votre Parole. De quelle parole s’agit-il ? 

De la parole de Dieu, qu’elle a entendue, écoutée et mise en pratique. Elle méditait toutes 

ces choses dans son cœur. Elle garde la parole de Dieu en son cœur. Elle en vit. 

 

C’est la volonté de Dieu contre la volonté rebelle, contre la volonté propre. Non pas ma 

volonté mais Votre volonté. 

 

Face aux tentations du démon, elle est notre rempart, notre soutien et notre guide durant ce 

Carême. Ne la lâchons pas d’une semelle. Rappelons-nous qu’elle connait le chemin. 

 

Dans quelques jours, sur la Croix, Jésus nous donnera sa Mère : Fils voici ta Mère. Comme 

Saint Jean, prenons Notre-Dame chez nous, dès maintenant. Qu’elle  nous enseigne la 

volonté de son Fils en toutes choses. 

 

Chers amis, il est facile de se louer ou d’être loué pendant notre carême. Je fais bien mes 

pénitences, mes sacrifices, mes aumônes, mes prières. Bienheureux êtes vous qui faites tout 

cela ! Bienheureux je suis moi qui fais tout cela… Non ! Heureux plutôt ceux qui écoutent la 

parole de Dieu et qui la gardent ! 

 

Si cela ne sert pas à entendre, à écouter la Parole de Dieu, si cela  ne sert pas à garder la 

Parole de Dieu et à la mettre en pratique du fond du cœur, alors arrêtons nous et 

recommençons depuis le début, mais cette fois, à l’école de Notre-Dame… 

 

Abbé Jehan-Aldric Rondot 


